






Malo, devant son lavabo,
Pressait son tube un peu trop haut.
Un grand ruban, blanc et luisant,
Tombait sur sa brosse en serpent.

« Plus j’en mets, plus mes dents seront,
Propres, brillantes et fortes au fond ! »
Mais le dentifrice en trop,
Partait déjà dans le tuyau.
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Il glissait loin, sans un bruit,
Sous la maison, puis sous la nuit.
Il suivait l’eau des lavabos,
Jusqu’aux rivières, jusqu’aux roseaux.

Dans le courant, un vieux poisson,
Vit passer l’étrange savon.
« Cette mousse n’est pas pour nous,
Elle trouble l’eau, elle gêne tout. »
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Une grenouille, au bord du lac,
Dit : « Voilà bien un drôle de trac !
Pour nettoyer quelques quenottes,
Faut-il salir l’eau qui clapote ? »

Une algue verte, au fond de l’eau,
Plia doucement son long dos.
« Quand trop de pâte vient danser,
Notre maison peut se troubler. »
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Alors surgit, calme et costaud,
Le grand héros nommé Dent-Hippo.
Hippopotame au large sourire,
Il venait aider, sans punir.

« Malo, dit-il, écoute-moi :
Il suffit d’un tout petit pois.
La brosse frotte, la pâte aide bien ;
En mettre trop ne sert à rien. »
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Malo regarda son miroir :
« Un petit pois ? Est-ce à croire ? »
Dent-Hippo rit : « Oui, mon garçon,
C’est la bonne, bonne portion. »

Puis il sortit, d’un air malin,
Son petit objet dans la main :
Une tête d’hippo à visser,
Sur le tube, pour mieux doser.
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Quand Malo presse, désormais,
La pâte sort sans déborder.
Un petit pois, juste ce qu’il faut,
Pas de grand serpent dans l’eau.

Son tube dure plus longtemps,
Il en jette moins bien souvent.
Ses dents restent propres et blanches,
Et l’eau retrouve ses dimanches.
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Le poisson nage avec entrain,
La grenouille chante au matin.
L’algue se balance au courant,
Le lac sourit tranquillement.
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LA MORALE DE CETTE HISTOIRE

Qui veut bien faire n’en met pas trop :
Un petit pois avec Dent-Hippo.
Moins de gâchis, moins d’eau salie,
Et de belles dents pour la vie.
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